
 
  
Léon Blum (1872-1950) 
Adhérent du parti socialiste jaurésien dès 1902, collaborateur de 
'L'Humanité', Léon Blum devient chef du cabinet de Marcel 
Sembat en 1914. Mais c'est surtout après la guerre qu'il est amené 
à jouer un rôle politique majeur. Lors du Congrès de Tours de 
1920 qui entérine la scission communiste, il défend la IIe 
Internationale et fonde avec les autres 'fidèles' la SFIO. Artisan du 
Cartel des Gauches en 1924, il préside de juin 1936 à juin 1937 le 
premier gouvernement du Front Populaire, composé d'une alliance 
entre socialistes, communistes et radicaux. Les accords de 
Matignon (sur un relèvement des salaires), la semaine de 40 

heures et la mise en place des congés payés demeurent parmi 
ses mesures les plus marquantes.  
 

Malgré un éphémère retour au pouvoir en 38, il est évincé du paysage politique, ainsi que le 
Front populaire, désavoué par la bourgeoisie financière. Livré aux Allemands par le 
gouvernement de Vichy, il échappe à la mort et il revient diriger le pays (décembre 46, 
janvier 47).  
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Pierre Mendès France (1907-1982) 
Avocat, membre du parti radical, Pierre Mendès France est élu pour la 
première fois à 25 ans, en 1932, et devient secrétaire d'Etat en 1938. En 
1942, il quitte la France pour rejoindre la résistance et les FFL à Londres. 
A la Libération, il devient ministre de l'Economie nationale. Il souhaite 
mettre en place une politique de rigueur, ce qui est désaccord avec les 
idées de  Gaulle. Mendès France démissionne donc en avril 1945.  
 
Après la défaite française de Diên-Biên-Phu (1954), il devient président 
du Conseil le 18 juin 1954. Revendiquant une certaine indépendance par 
rapport aux partis politiques, il mène une politique d'apaisement dans les 
colonies et de rigueur du point de vue économique. Opposé aux 
institutions de la Vème République, il s'éloigne peu à peu du pouvoir tout 
en conservant l'image d'un homme politique modèle qui a marqué 
l'histoire de la IVème République. 
 
 
 
 

Trois personnages clés de l’histoire politique française du 20eme siècle 
 
Léon Blum, Pierre Mendes-France, Simone Veil 
 
Léon Blum il révolutionne les conditions de travail des français, en instituant les 
congés payés et la semaine des quarante heures. 
Pierre Mendès France est l’initiateur des accords de Genève qui le  21 juillet 1954, 
mirent  fin à la guerre d’Indochine. 
Simone Veil fait voter de la loi autorisant l’interruption volontaire de grossesse en 
1975. 
 

Léon Blum, l’homme des 
accords Matignon. 

Pierre Mendès France,  lors de 
son discours après son 
investiture, le 17 juin 1954 
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Simone Veil (1927- ) 
Née à Nice dans une famille juive, Simone Jacob est déportée 
à 17 ans à Auschwitz où meurt une partie de sa famille. Après 
la Seconde Guerre mondiale, elle épouse Antoine Veil et, 
après des études de droit, devient magistrat en 1957. 
Entrée, en 1969, au cabinet de René Pleven, garde des 
sceaux dans le gouvernement de Jacques Chaban-Delmas, 
elle est la première femme à accéder au poste de secrétaire 
général du Conseil supérieur de la magistrature, en 1970.  
Centriste, elle est nommée, en 1974, ministre de la Santé par 

Valéry Giscard d’Estaing et, dès l’année suivante, fait voter en 
dépit de l’hostilité d’une partie de l’opinion la loi autorisant l’interruption volontaire de 
grossesse (IVG). Favorable à l’union économique et politique de l’Europe, elle prend la tête 
de la liste du parti de l’Union pour la démocratie française (UDF) aux premières élections au 
Parlement européen, en 1979. Élue député européen, elle préside le premier parlement 
européen à Strasbourg, de 1979 à 1982 et le groupe libéral et démocrate (centre droite) de 
1984 à 1989.  
Depuis 1998, elle est membre du Conseil constitutionnel 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Sources : http://www.evene.fr/celebre/biographie/leon-blum-350.php 
                  http://www.hist-geo.com/Biographie/Mendes-France.php 

Simone Veil à la tribune de 
l’Assemblée nationale, 1974. 


